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Le Révd Père Z. Lacasso, apôtie de la colonisation,
nous prie do publier los renseignements suivants nyant
rapport à la ,colonisation du :anton M'tgormette:

.fe viens de la Beauce. .Dux fois, je mesuis enfoncé
dans les forêts de Metgermette et je suis' heureux de
dire à ceux qui veulent aller s'y'établr, qu'i ls'y trou-
veront de grands avantages et des endroits très-
fertiles. Le canton de 31etgermette est à six lieues de
St Georges et la ligne centrale qui la coupe au milieu,

*passe à trois lieues de 'Eglise St-Oòm'e. Pour y parve-
nir, il faut passer par le chemin dit des'Français.

Ce canton est plan ; à 'quelques- ndròitsl oY.i'Vi't
dos roches, mais elles ne sont que sur la surface dû sol.
[Il y a des terrains bas où l'on rencontre des cèdres
d'une grosseur énorme. Ces endroits défrichés donnent
un rendement considérable, car le sol y est très
riche.

A part ces passées de roche et ces. cédeières, le sol
est très avantageux pour permettre aux colons de
commencer aussitôt leurs défrichemen ts. Que de balles
érablières dans ce canton 1 ! que de beaux lacs et de
beaux ruisseaux qui l'arrosent en tons sens I !

Les terres de cent acres se vendent à raison de
trente contins l'acre, payables en cinq versements,
c'est-à dire qu'il fautau moins donner six pi:astres potr
avoir son billet de location.

Il y a'déjà un moulin a scie, et l'automne prochain
il yaura un moulin à farine.

On a promis de faire des défrichements pour le
printemps prochain sur 122 lots. Un bon nombre de
familles et do jeunes gens sont déjà à l'ouvrage.

M. le curé de St-Josoph, donnant l'exemple, sa pa-
roisse a envoyé un bataillon. Je suis heureux de ien-
tionner les noms de MM. Létourneau et Roy, mar-
chands. M. le Curé de St-Georges ta aussi son régiment.
Ces jours passés M. le curé de Ste-Marie et M., Di-
chosnay, prenaient aus!i des lots pour des protégés.
Des personnes influentes de St-Françis-m'ont promis
Jour puissant concours. Lévis, St-Isidore, St-Lambert,
St-Gervais ont aussi envoyé leurs avant-gardes, qnm, je
r'espère, vont on appeler d'autres.

Avant le printemps j'ose espérer qu'on portera al
deux cents le nombre des colons.'

-Une chapelle s'y construira le printemps prochain
et alors la colonie prendra le nom de paroisse. IIeu-
roux seront ceux qui en feront partie 1,

Il y a encore plus de trQis cents beaux, lots à
prendre. Que j'étais heureux l'autre joui' de pouvoir
dire la messe au fond des bois à de vaillants colons.
M. le curté Bernier de Saint-Goorges va aller les visi-
ter do temps à autre.'

Nous lisons ce qi suit dans le Nord: " L'exten-
sion de la colonisation et l'améliorationî de l'ngrical
turo sont, suivant nous, les seuls moyen. de faire ces-
ser l'émigration On ne réussira j laais à gardet les
canadiens dans le pays, 'ils e leu vent trouver à ' %
établir avantageusemeint et y prsërr " Po'uir arri
-ver à ce résultat, il fâut non-seulement le coiicourülî
G'ouvdrnement', mitis il faut aussi que ceux gui se des-
·tinent ài l'agricuilture prennent' les moyens ,d'obtenir
dle celle-ci tout ce qu'ellOene. sait. reuser a'celui qi'a
pour' maaxime~ le tr ra~il et l'éeon ,omic c qu yrl'd' le

moyen de se perflectivuner dans son nrt; il.ne fiat p:is
qu'il faisso de l'agrieu'turoe. p' a tiler. ' '

Le crédit' foncier. -~Voici,, d'a'i's 8ls jo-Irnaux de
Québec, les noms des' ad nistrateurs dii' "'Crédit
f'ncier,"" rouar la Provnce de Québc~: LAion. 'L J.
A.. Chapleau, MM: :iWurtele._et de Beaufort, pour
Montréal; l'Hon. M. Paquet,, l'Hon. M. Isdore Thi-
baudeau et M. E. .eaudet, peut Québec. .Les diree-
teurs seront M. Beandet' à Québe; et M. Barbeau à
Montréal. Le siége de-l'ssociation sera fixé àQué:

. .- Nous Fonime's heuareux de pouvoir annoncer à nos
lecteurs l'étaiblissemenit d'un Cercle 'agricole dans:la
paroisse de St-Casimir, comté de Portne'f.Quoique
ce cerc!e ait été'organisé que rcemment, on' nous
inf'àrme que déjà.il s'est produit un hangement no-
table dansa'manière de 'cultiver do plusieurscul-
tivateirs;-on est bien' décidé' à faire t'èe à la cul'-
ture joutinière. On nosi assui'r que' les labo ra. oit
été m:eux faits' cet automne et qu'un plis grand
nombre de champs ont éte' labourés. Outre qie les
labour's d'automne conviennent mieux à l'ameubis-
sement d.'un sol h .mide et compacte, ils sont une'
avance sur les travaux du printemps.

En réponse à la lettre qui nous a été adressée par
un des directeurs du Cerî le 'agriole de St-Casimir,
nous pouvons assurer MM. les directeurs que nous
essaierons à contribuer, dans la mesure ie nos faiblcs
moyens, iu succès de' ce Cercle. Piusie'urs questions
flous ont été posées: pour y répondre" d'une 'manière
satisfaisante; il faudrait écire plusieurs pages; le
temps nous manque pour cela. D:ns le cours de l'hiver
nous répondrons, dans la Gazdtte des Campagnes, à ces
différentes questions ayant rapport aux labours et sur
la manière de semer.

Dans le comté de Portneuf, la paroisse do St-C.ist
nir n'a pas été seule à établir un Cercle igricole, la
pai oiso de St-Ubalde organisait aussi un Cercle agri-
cole dans le coLrs du mois d'août dernier, sur' les ins-
tances du cué do laeparoisse, le Révd M. J. C. Cha-
vigny de la Chevrotière. Les cultivateurs ont cha-
leureusement répondu à l'appel de ce dévoué ami de
l'agriculture, et on nous inf'orme qu'on as.siste aux ré-
unions avec la plus grande assiduité, et que ceux qui
possèdent le plus de connaissances' en agriculture
s'ell'orceit de rendra ces réunions intéressantes. M.
Michel Léveillé on est le 'Président; M Georgo Do
ré, Vice-Président; et M. Gédéon Trottier, le Secré
taire-trésorier.

Enbauchage. -Nous lisons, sous ce titre, dans le
RNowVeau Monde:

Encore un triste exemple dont devraient enfin pro-
fiter ceux qui sont tentés de croire aux riantes pro-
messes de céder aux incessanteset indignes sollicita-'
t ons de ces agents de.eins do for ou de fabriques
américainies (lui sont payés pou' venir arrache' à
leurs terres nos familles canadietines et les livrer à
aine exploitation impitoyable et à lai Misère pour le
reste dIe la vie.

Un journal do Nev-Yorik r.aplote qu'une fabrique
d sooit de New Jersey, vienat. de renvoyer tous ses
employés, lia plupart des filles.de1'ondro t,' qui eurent
'e malheur 'le manif'et''iu méconte'ltemnt po.ur lai
'condupe qu'u .tenait à leur égard, 'et' les 'ont rem-
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